
ESAïE 

CHAPITRE 56 

Introduction 

Esaïe reste dans le thème des citoyens du royaume éternel de Dieu, renforçant le message que 
ce royaume ne concerne pas seulement les Israélites, mais tous ceux qui croient en lui – même 
ceux qui étaient exclus sous la loi de Moïse. 

v.1 : 

Déjà à l’époque d’Esaïe Dieu annonce que son règne éternel ne tardera pas à s’établir sur la 
terre (2 Pi. 3 : 8 – 10), soulignant l’importance d’Esa. 55 : 6. Par conséquent, ceux qui croient en 
cette réalité sont encouragés à vivre selon les voies de Dieu (2 Pi. 3 : 11 ; Gal. 6 : 9). Car le règne 
de Dieu établi lors du retour de Jésus sera caractérisé par la réalisation du salut, mais aussi de 
la justice de Dieu (Matt. 25 : 31 – 46 ; cf. Rom. 12 : 19). 

v.2 : 

Dans ce rappel aux Béatitudes (Matt. 5 : 3 – 12), Esaïe souligne l’importance d’un changement 
de comportement suite à la repentance (cf. Esa. 55 : 7). Il souligne en particulier le respect du 
sabbat. Le sens de ce commandement est bien clair dans l’Ancien Testament, où il joue un rôle 
central dans l’identité du peuple d’Israël (Ex. 20 : 8 – 11 ; Jér. 17 : 21 – 28). Le Nouveau Testament 
laisse au chrétien de l’interpréter (Luc 6 : 1 – 5 ; Rom. 14 : 5 ; Héb. 4 : 3 – 11). Esaïe encourage 
aussi la maîtrise de soi (Gal. 5 : 22 ; Rom. 6 : 12 & 13 ; 1 Thess. 4 : 3 – 5 ; cf. Psa. 24 : 3 & 4). 

vv.3 – 5 : 

Esaïe illustre le sens du « Vous tous » (Esa. 55 : 1) par l’accueil réservé à deux groupes exclus du 
peuple de Dieu sous l’ancienne alliance : les eunuques (Deut. 23 : 1), et les étrangers (Eph. 2 : 11 
& 12). Compte tenu de la nature terrestre du royaume sous l’ancienne alliance, la seule manière 
de faire perdurer son nom devant Dieu (et donc d’avoir un avenir dans le royaume) était d’avoir 
des enfants (Psa. 127 : 4 & 5) – ce qui était impossible aux eunuques. Mais Dieu annonce que 
sous la nouvelle alliance, il fera lui-même perdurer leur nom devant lui/leur donnera un avenir 
(cf. Esa. 54 : 1 ; 1 Sam. 7 : 4 – 11). Il serait peut-être en référence à ce passage que Luc inclut 
l’histoire de l’eunuque éthiopien (Ac. 8 : 26 – 38). 

vv.6 & 7 : 

Le seul moyen pour un étranger de faire partie du peuple de Dieu sous l’ancienne alliance était 
de devenir juif, en acceptant la loi et se faisant circoncire. Ici, Dieu révèle que ce sera différent 
dans son royaume éternel – ce qui posera de grands problèmes dans les premières années de 
l’église (Ac. 15 : 1 – 29). Dieu annonce qu’il permettra ce qui était complètement interdit sous 
l’ancienne alliance, leur donnant accès au temple (cf. Ac. 21 : 27 – 30). Mais le Nouveau 
Testament révèle qu’il s’agit du véritable temple céleste plutôt que le temple de Jérusalem (Héb. 
9 : 1 & 2, 11 – 14). Ici, donc, Esaïe souligne la phrase « pour tous les peuples », alors que Jésus 
souligne le rôle du temple comme « maison de prière » (Matt. 21 : 13). 

v.8 : 

Dieu souligne clairement que la mission de son Serviteur était d’apporter le salut à toutes les 
nations (Esa. 49 : 6 ; cf. Jn 10 : 16 ; Eph. 2 : 13 – 22). 



vv.9 & 10 : 

Mais à partir d’ici jusqu’au chapitre 60, on retrouve à nouveau le même ton qu’au début des 
prophéties d’Esaïe. Malgré l’œuvre accomplie par le Serviteur, et en contraste avec les étrangers 
et les eunuques qui seront intégrés dans le peuple de Dieu, de nombreux Israélites préféreront 
rester dans leur péché (cf. Jn 1 : 1 – 13 ; Rom. 9 : 1 – 8) – à commencer par les chefs (cf. 2 Cor. 2 : 
6 – 8). Pour cette raison, Dieu annonce son jugement contre son peuple (cf. Jér. 12 : 7 – 9 ; 15 : 3 ; 
Deut. 28 : 15 & 26 ; cf. Apoc. 19 : 17 & 18). 

vv.10 & 11 : 

Les chefs du peuple de Dieu sont censés être des gardiens et des bergers pour le peuple, mais 
ils s’intéressent plus à leur propre confort qu’à la situation réelle du peuple (Jér. 23 : 1 & 2 ; cf. Jn 
10 : 11 – 15 ; Phil. 3 : 17 – 19). Du coup, ce sont des sentinelles qui ne voient pas (cf. Ezék. 3 : 16 – 
21) – parce qu’au lieu de veiller, ils préfèrent dormir – et des chiens de garde qui n’avertissent 
pas du danger, mais qui préfèrent bien remplir leur ventre (Ezék. 34 : 1 – 3). 

vv.11 & 12 : 

Normalement, la situation décrite ne serait pas désespéré grâce à l’œuvre du Serviteur (Esa. 53 : 
6), sauf que pour en profiter il faut changer d’attitude et de comportement (Esa. 55 : 6 & 7) -et ici, 
Esaïe indique qu’ils s’obstinent dans leur péché (cf. Rom. 10 : 19 – 21 ; 11 : 7 – 10). Du coup, ils 
ne comprennent pas la gravité de leur situation et au lieu de recevoir la vision de Dieu, ils se 
basent sur leurs propres rêveries (Jér. 6 : 9 – 19). Esaïe dépeint la même situation qu’à son 
époque (Esa. 5 : 22 ; 28 : 7 & 8) – avec le même résultat ! Ces chefs appellent à venir s’enivrer, 
alors qu’en même temps Dieu appelle aux bêtes sauvages de venir assister à son jugement (v.9). 


